
J’adhère ou je fais un don à la société des Amis du Vieux Cordes
* j’adhère ou je renouvelle mon adhésion   20€ □      30€ □        50€ □    autre □ ...............€    
 
* je fais un don :       pour la restauration de la porte de la Jane □ ................. €            pour l’association   □ ................. €  
par chèque libellé au nom de « Société des Amis du Vieux Cordes»             
Tout versement donne droit jusqu’à 66% de réduction d’impôt sur le revenu, tenez-en compte dans votre générosité. Le justificatif fiscal pour un 
versement en 2012 est envoyé en début d’année 2013.  Pour une société le don est déductible à 60% de l’impôt sur le bénéfice - BIC, BA, BNC.   

 □ ce don sera déduit de l’impôt sur le bénéfice de l’entreprise et je  souhaite avoir un justificatif de versement de don au nom de ma société. 
Nom.................................................................... Prénom............................................ tel.............................
adresse: .........................................................................................................................................................
CP.................... ville..................................................... mail..............................................@........................

à envoyer à   :      Marie-Josephe Boyé              10 Grand’rue de la Barbacane         81170 CORDES sur CIEL                      tel 05 63 56 18 58

gardez le contact 
Alain MANUEL  président 05 63 80 51 72  savc-alain.manuel@orange.fr
Marie-Josèphe BOYÉ  trésorière 05 63 56 18 58
Psite de l’association :  http://savieuxcordes.canalblog.com
Psite du musée : http://musee-charles-portal.asso-web.com
       mail du musée : musee.charles.portal@gmail.com

Vie de l’Association
Le musée Charles Portal en 2012

un nouveau logo du •	
musée 
la fin du projet d’aména-•	
gement des collections 
permanentes
l’ouverture de la salle •	
d’exposition temporaire et présentation de la 1ère expo tempo-
raire aux Ormeaux : 

arc, mail, cartes et autres jeux
se divertir au temps de la monarchie

Les éditions (en vente au musée, à l’O.T. et dans les librairies) 
le puits de la halle•	
l’architecture entre 1•	 ere et 2eme enceinte (guide de visite)
l’église Saint-Michel•	
histoire de la ville de Cordes•	
Cordes en albigeois histoire et architecture (guide de visite)•	

Les balades autour... pour les adhérents en 2012
des puits et fontaines (dimanche 30 sept à 10h) •	

Les conférences à venir pour 2012  (entrée gratuite ) 
Le calendrier du Libre ferrat et la perception du temps dans le Midi médiéval •	 par M. 
Desachy  mardi 17 juillet 21h Fonpeyrouse
De l’usage du bois dans la construction ancienne à Cordes •	 par P. Gironnet mardi 7 août 
21h à Fonpeyrouse 
Les déesses-mères •	 par Brigitte Benneteu  (date et lieu non définis)

LE BULLETIN 
des Amis du Vieux Cordes

N°10 - 2ème semestre 2012

Sommaire
- Le mot du Président			       page 1
- Le pèlerinage de Saint-Jacques                        pages 2 et 3
- Les Amis de Cordes et du Comtat cordais        page 3
- Vie de l’association			       page 4

                        Le mot du président

Déjà le dixième numéro du bulletin semestriel de notre association ! Il y a 5 ans le Conseil d’Administration décidait 
de créer “LE BULLETIN des Amis du Vieux Cordes”. Il constitue un des liens entre l’association et ses membres. Il 
permet aussi de mieux faire connaître l’association à l’extérieur.

Le bulletin est financé par les commerces et entreprises dont les logos figurent dans chaque numéro. Qu’ils soient ici 
remerciés pour leur confiance. 

De nombreux articles ont été publiés dans ces bulletins : 
- Antoine Daire, Cordais et futur Seigneur du Castelviel d’Albi, corsaire du roi Louis XIV
- la naissance du musée en 1934 (Charles Portal)
- la Porte des Ormeaux, propriété de l’association (sur 2 bulletins)
- quand Louis XIII était dans la région ; c’était en 1622 
- les Trinitaires : hospitaliers pendant cinq siècles à Cordes
- où est passée la collection des sculptures du musée ?
- coïncidences entre les sculptures de la chapelle des Trinitaires et celles du château de Mailhoc !
- fontaines et puits publics de Cordes (sur 2 bulletins) 
- le quartier N.D. de la Vaysse (résumé de la conférence de Patrick. Gironnet)
- les forts-villageois (résumé de la conférence d’Elodie Cassan)
Retrouver ces articles sur le site de l’association (en couleur et imprimable) ou consultables au musée.

Chacun peut proposer un article à la commission lecture de l’association (2 pages maximum compris illustrations)
Les bulletins sont tirés à environ 300 exemplaires. Un peu plus de la moitié est envoyée aux adhérents, le reste est 
offert lors des conférences ou aux visiteurs du musée. Il sert ainsi de “carte de visite” pour les personnes qui cher-
chent les coordonnées ou des renseignements sur l’association.

Pour faire vivre l’association nous avons besoin du soutien des Cordais et sympathisants : par une adhésion ou un 
don, par une participation active à nos activités, par l’incitation à faire visiter le musée ou acheter des ouvrages édi-
tés par les Amis du Vieux Cordes... par un encouragement à poursuivre une lourde tâche bénévole.

Alain MANUEL

ECOLILASCEL
L’ISOLATION THERMIQUE NATURELLE

avec de la CELLULLOSE

Avancées de toit, terrasses, parquets, lambris,
Traitements  des charpentes, des boiseries, toitures…

Rénovation et construction

La La Vieille Ecole - 81 640 SALLES
05 63 76 40 58 ou  06 88 51 52 60      ecolilascel@laposte.net

Siret N° 510 034 382

Crédit d’impôt Garantie décennale 
Devis gratuit

 

Agence à votre service
2, Avenue du 11  Novembre
81170  CORDES-sur-Ciel



Histoire du chemin de Saint Jacques
Le culte à saint Jacques apparaît dès le VIIIème siècle dans le nord-
ouest de l’Espagne. Au IXème, la découverte à Compostelle du sup-
posé tombeau du saint puis son apparition dans le ciel lors de la vic-
toire des troupes chrétiennes sur les musulmans à Logrono lancent 
progressivement le pèlerinage vers Compostelle. Dès lors des routes 
se constituent en passant par des lieux d’accueil existants ou qui se 
créent : auberges, hôpitaux, églises et chapelles, commerces...
Du Xème siècle au XIVème une très large population chrétienne (jusqu’à 
500000 pèlerins /an) fait le pèlerinage en créant sur les “chemins” 
une activité économique importante. La guerre de Cent-ans puis la 
Réforme vont entraîner le déclin du pèlerinage. 
Le pèlerinage ne reprend de l’importance qu’à partir du milieu du 
XXème.

Les chemins passant par Cordes
Dès le moyen âge, des pè-
lerins venaient de Conques 
(chemin du Puy) passaient 
par Rodez pour rejoindre 
Gaillac, Rabastens et Tou-
louse (chemin d’Arles). 
Plusieurs circuits étaient 
empruntés : par Albi, par 
Monestiés, par Cordes.
Celui passant par Cordes ar-
rivait de Laguépie et allait à 
Gaillac par Donnazac.
D’autres chemins annexes 
existaient autour de Cordes 
notamment un qui passait 
par Roussayrolles et Mara-
val (Bleys). Deux lieux où 
il y avait une église dédiée 
à saint Jacques (celle de 
Maraval existait encore au 
milieu du XVIIIème). À Don-
nazac l’église est toujours 
dédiée à ce saint.

Cordes et le pèlerinage de Saint-Jacques
- la confrérie de Saint-Jacques
La confrérie, créée avant 1320, regroupait les personnes qui avaient 
fait le pèlerinage. En 1478, elle comptait 32 confrères et 96 en 1529. 
Six à huit personnes entraient chaque année dans la confrérie. Pour 
en faire partie il fallait avoir accompli le pèlerinage et verser une “co-
tisation”. Être confrère donnait une certaine notoriété mais imposait 
des devoirs notamment lors de la fête patronale.

- une coquille antérieure à la fondation de la ville
À Puech Gaubel (2 km de Cordes), dans 
une sépulture datée du XIIème s. a été trou-
vée une coquille percée, signe qu’elle était 
sans doute accrochée au bourdon d’un pèle-
rin. Cette personne était décédée peut être au 
cours de son voyage ou était un  habitant du 
lieu ayant fait le pèlerinage.

présentent pas de 
lien évident avec 
saint Jacques.

- Ré-emplois divers

blason de l’hôpital Saint-Jacques
Ce blason se trouve au dessus d’une 
porte d’entrée d’une maison du quar-
tier du Fourmiguier. Il proviendrait 
de l’hôpital Saint-Jacques

heurtoir d’une maison de la place
Un heurtoir avec une coquille saint-jac-
ques était peut être l’indication d’un accueil 
de pèlerins. Celui-ci peut très bien être un 
réemploi, voire d’une facture assez récente.

coquille sur un mur de maison  (gd’rue de la Barbacane)
Une belle coquille sur cette façade de 
maison située un peu au dessus de la 
Porte de l’Horloge. Cette disposition 
en creux de la coquille n’est peut 
être pas liée au pèlerinage mais à une 
simple décoration (ré-emploi ?) 

Du pèlerinage, il ne reste de visible à Cordes que bien peu de traces. 

L’ouverture en 2012 du chemin de Saint-Jacques entre Conques 
et Toulouse  qui passe par Cordes peut faire revivre, avec  l’esprit 
d’aujourd’hui, cette tradition médiévale. 

Pour en savoir plus : “Sur les chemins de Saint-Jacques en Albigeois et haut-
languedoc”  par B. de Viviès  (Ed. Grand Sud).

Les Amis de Cordes 
et du Comtat Cordais

vous invitent à consulter leur revue qui paraîtra début 
juillet, et à vous associer à leurs activités estivales :
-          le jeudi 2 août, déplacement à Bruniquel pour 
l’opéra Offenbach
-          le vendredi 3 août,19h, pot des Amis au moulin de 
la Tour
-          le dimanche 5 août, rallye touristique et dîner chez 
Claude IZARD, l’hostellerie, Les Cabannes
-          les 1er et 2 septembre, déplacement à UZES et 
NIMES
							     
Le président					             

Maurice Diéval

S.A.R.L.  COUCOUREUX

81640 VIRAC     Tel et Fax 05.63.56.05.29

Le  chemin de Saint-Jacques à Cordes
résumé de la conférence faite par Bertrand deViviés le 29 mars 2012 dans la salle médiévale du château de Mouzieys 

avec les témoignages de Régine et de Franz

- des coquilles dans l’ancien cimetière de N.D. de la Vaysse
Sur cet emplacement à l’ouest de la cité et à mi-hauteur du puech, 
étaient situé l’église N.D. de la Vaysse, son cimetière et le premier 
hôpital tenu par les Trinitaires (jusqu’au XVIème s.). Deux coquilles 
percées y ont été trouvées (déposées au musée).

- L’hôpital Saint-Jacques et la Capelette
L’hôpital Saint-Jacques avec ses fenêtres géminées gothiques, date 
de la fin du XIIIème ou du début XIVème  (voir le plan ZPPAUP ci-joint 
où sont représentés les édifices du XIIIème et XIVéme siècle). 

L’hôpital était éloigné de la cité (comme souvent à l’époque). As-
sociée à l’hôpital une “cha-
pellette” existait déjà en 1323. 
Elle fut reconstruite en 1511. 
On la nomme aujourd’hui Ca-
pelette ; a-t-elle été bâtie sur la 
chapelette ?
Au XVIème, une seule pièce 
était affectée aux pèlerins de 
passage. Même si le nombre 
de pèlerins à Cordes n’a sans 
doute pas été très important, 
leur présence était un facteur 
d’activité locale.

- la chapelle Saint-Jacques dans l’église Saint-Michel
La réparation de cette chapelle a été entreprise en 1478 par la 
confrérie de Saint-Jacques. 
Dans cette chapelle la co-
quille sculptée de la clé de 
voûte (XVème) et le tableau 
de Bénédetti (XIXème) rap-
pellent la consécration à saint 
Jacques.

Les personnages sculptés 
des retombées d’ogive ne 
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musée Charles Portal

Apothéose de saint Jacques 
(19ème) chapelle St Jacques

par Alberti de Benedetti  (M.H)

coquille saint-jacques provenant 
de la façade de l’hôpital (grès)

à ne pas rater au musée

arc, mail, cartes et autres jeux....
se divertir au temps de la monarchie

exposition temporaire prêtée par les Archives Départementales du Tarn

Les jeux ont une histoire plus vaste que la simple des-
cription des règles et du matériel nécessaire. Jouer, 
c'est faire acte de socialisation et de sociabilité et mon-
trer la nature et les limites des rapports que l'on entre-
tient avec ses semblables. Face aux jeux, la société se 
révèle : la morale condamne une occupation qu'elle ne 
saisit pas, puis s'adapte, impuissante devant la grande 
popularité des jeux.

Ordonnances, arrêts royaux, recommandations ecclé-
siastiques, délibérations consulaires d'un coté plaintes, 
jugements, saisies de l'autre, sont les sources privilé-
giées que nous avons exploitées, même si elles ne sont 
qu'une évocation des jeux dont les règles demeurent 
obscures.

hôpital
Saint-Jacques

 

et Capelette


